
Une convention signée le 23 juin
2008 entre FamilySearch – le

service généalogique de l’Église –
et les archives cantonales vaudoises
(Suisse), a autorisé l’Église à numéri-
ser les documents terriers* datant du
moyen-âge et à les publier sur le nou-
veau FamilySearch, la base mondiale
de données généalogiques de l’Église. 

Ces registres, dont certains
datent de 1234, identifient souvent
les propriétaires successifs des ter-
res avec leur parenté, ce qui permet
de remonter la généalogie sur une
période pour laquelle aucune autre
source historique n’existe. 

La publication de ces documents
sur le site de l’Église sera précédée
d’une phase de numérisation – photo-
graphie numérique de chaque acte –
par FamilySearch, puis d’une phase

sollicités pour réaliser ce travail pré-
alable. Onze bénévoles de la paroisse
de Lausanne, encouragés par leur
évêque, Daniel Balmer, se sont rapi-
dement mobilisés, bientôt rejoints
par trois sœurs de la paroisse de
Renens. Un système d’entraide s’est
rapidement mis en place, les plus
expérimentés formant et aidant les
nouveaux venus. 

Le travail se poursuit. Toutes 
les bonnes volontés sont les 
bienvenues. ■
Jean-Pierre Massela, deuxième conseiller
dans l’épiscopat de la paroisse de Meaux,
pieu de Paris-Est, est chef du service
genéalogie pour l’Europe de l’ouest, en
charge des opérations de micro filmage 
et de numérisation. 

*En droit féodal, un terrier ou livre terrier
est un registre où sont consignés l’étendue et
les revenus des terres, les limites et les droits
d’un ou de plusieurs fiefs appartenant à
un seigneur. Les terriers communaux ont
précédé les cadastres, généralisés en France
à l’époque napoléonienne. 

**Le travail d’indexation est facilité 
par le progiciel FamilySearchIndexing,
élaboré par l’Église. Voir le site
www.familysearchindexing.org
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d’indexation – référencement des
actes en vue de leur identification
ultérieure – par le Cercle généalogie
vaudois. 

Étant donné leur ancienneté et 
la difficulté de lecture, ces archives
seront confiées à des spécialistes 
en écritures anciennes indexant en
ligne** et permettront de découvrir
des noms d’ancêtres qu’aucun autre
document n’identifie. 

Mais avant cela, afin d’éviter les
sauts de pages au moment de l’in-
dexation, toutes les pages doivent
être clairement numérotées : à l’heu-
re actuelle, la plupart des documents
sont numérotés par folio (et non page
par page) et en chiffres romains (non
en chiffres arabes). 

Les membres des paroisses de
Lausanne, Renens et Yverdon ont été

Réunion de formation organisée par l’archiviste cantonal, Gilbert Coutaz (debout

à gauche). Assise à droite, Aurélie Bühlman, coordinatrice du projet, et Daniel

Balmer (troisième à partir de la droite), évêque de la paroisse de Lausanne. De

face, (en train d’intervenir) Jean-Pierre Massela, et Pascal Jean-Prost, opérateur

FamilySearch. 

Certains registres pèsent jusqu’à 

16 kilos ! 

Projet de sauvegarde et de publication sur le site de l’Église
d’archives cantonales vaudoises (Suisse) datant du moyen-âge 
Par Jean-pierre Massela


